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H
ier, fils d’ouvrier,
aujourd’hui, P.D.G. à
la tête d’un groupe
comprenant quatre
sociétés, l’artisan

ébéniste martignerain Daniel
Fournier n’a jamais renié son
amour pour le bois. C’est à lui
qu’il doit sa réussite. C’est
grâce à lui qu’il occupe
aujourd’hui sur le marché
suisse et européen une posi-
tion enviée et connaît une
audience internationale. Le
chiffre d’affaires avancé par le
groupe témoigne de ce succès:
50 millions! Travailleur
acharné, Daniel Fournier flaire
une nouvelle ouverture: le plus
grand marché du monde, la
Chine bien entendu. Ces der-
niers jours, il était à Hongkong
et Shanghai: «L’excellence dans
notre domaine exige qu’on s’y
consacre entièrement.»

1974… Daniel Fournier
n’oublie pas la petite entre-
prise installée à la sortie de
Martigny-Bourg, près de
l’Usine de magnésium: «J’avais
un ouvrier et un apprenti. On
faisait de l’agencement de cui-
sine pour la villa ou l’apparte-
ment. On fabriquait aussi des
meubles, des tables, des bancs
d’angle.»

Le travail minutieux auquel
s’astreint l’artisan ébéniste, la
qualité des commandes livrées
portent leurs fruits: l’affaire
prend de plus en plus d’am-
pleur. Problème: dans les
années 80, pour pénétrer ce
milieu de la construction
immobilière, il faut souvent
accepter la contre-affaire: «Je
me prétendais ébéniste, pas
agent immobilier», insiste
Daniel Fournier.

Ouverture genevoise
Le Martignerain n’entrevoit
qu’une issue: l’ouverture d’un
bureau à Genève. Il engage
pour cela un chef de projet. La
bien facture dont se prévaut
Daniel Fournier convainc très
vite de nombreux milieux du
bout du lac. Il emporte, dans
un premier temps, «La cor-
beille» (la Bourse de Genève).
Le secteur bancaire privé va
aussi faire partie de ses nou-
veaux clients. L’entreprise ne
néglige aucune offre en
matière d’agencement, qu’il
s’agisse de maison de maître
ou de boutique.

Mais, en Octodure, le site
de production se révèle trop
exigu. Pas décisif: le chef d’en-
treprise quitte le Bourg pour le
secteur des Vorziers situé à la
sortie de Martigny, tout proche
de l’autoroute et bordé par la

voie ferrée. L’usine s’étend dés-
ormais sur 10 000 m2. Elle mise
sur une technologie de pointe
pour mieux répondre aux aspi-
rations des architectes, des
créateurs et des designers qui
la sollicitent.

Alors que tout semble sou-
rire à la nouvelle unité de pro-
duction qui compte 30
ouvriers et 9 apprentis, le sec-
teur bancaire s’effondre. Du
coup, le marché genevois se
calme. «Il fallait trouver de
nouveaux débouchés», expli-
que Daniel Fournier. L’entre-
prise se profile alors dans le
créneau de l’horlogerie, met-
tant l’accent sur les supports
touchant les lieux de vente tels
que présentoirs pour montres
et bijoux: «Nous avons appris à
marier le fonctionnel et l’esthé-
tique et à allier le design à une
exécution autant artisanale
que professionnelle, en n’ou-
bliant jamais que l’espace inté-
rieur demande à être structuré
et façonné.»

L’image du savoir marti-
gnerain s’exprime dès lors par
le biais de magnifiques stands
dans les grandes foires horlo-
gères (Bâle, Genève, Cannes).
Jaeger LeCoultre et Blancpain

comptent parmi les clients les
plus prestigieux. Citroën et
Renault font appel, à leur tour,
au créateur valaisan pour les
Salons de Barcelone, Francfort
et Bruxelles. Ariane Espace suit
le mouvement. 

Daniel Fournier étend sa
toile sur l’Europe. Une Europe

dans laquelle ne figure mal-
heureusement pas la Suisse.

Une antenne parisienne
Seule solution: créer une
antenne à Paris à l’enseigne
d’une nouvelle société. Ainsi
naît Daniel Fournier France
Paris. Gommés les problèmes

de personnel (60 personnes)
liés au montage des stands à
l’étranger et au casse-tête pro-
voqué chaque fois par la
nécessaire obtention de per-
mis de travail… Martigny
continue de produire. L’exécu-
tion se fait sur place.

Daniel Fournier n’entend
pas s’arrêter en aussi bon che-
min: en 2001, il procède au
rachat du numéro 1 de l’agen-
cement sur la place de Zurich:
Karl Steiner Industrie (KSI). La
nouvelle société apparaît sous
le nom de Fournier-Steiner; le
Valaisan détient 70% de son
capital action.

Employant aujourd’hui 75
personnes (contre 68 à Marti-
gny), Fournier-Steiner coiffe
quatre départements: l’amé-
nagement intérieur (création
d’espaces qui respirent la vie),
la recherche de solutions glo-
bales d’intérieur (plancher,
cloisons, plafonds), l’agence-
ment de magasins et de bouti-
ques, la réalisation de labora-
toires.

Images
de marque
La diversité des activités du
Groupe Daniel Fournier s’illus-

tre aujourd’hui au travers de
réalisations majeures. Citons-
en quelques-unes: à Genève, la
tour de contrôle de l’aéroport,
la Boutique Dior, l’Atelier
d’horlogerie Frank Müller; à
Montreux, certaines salles du
casino. 

A cela s’ajoutent une
gamme de guichets postaux
dans toute la Suisse, des agen-
cements dans les banques, les
cliniques, les sociétés d’assu-
rances, l’équipement d’hôtels
haut de gamme, aussi bien à
Zermatt (le Riffelapl), qu’à Ver-
bier (le Chalet L’Adrien) ou à
Zurich (le Swiss Ré). Centres de
fitness, restaurants et vitrines
de luxe figurent aussi sur la
liste sans compter le siège
mondial de Nespresso.

Daniel Fournier est d’au-
tant plus heureux d’avoir été
invité à illustrer pour la pre-
mière fois à la Foire du Valais la
réussite d’une entreprise valai-
sanne que 2004 coïncide avec
ses 30 ans d’activité: «J’entends
bien y faire la fête avec mes
employés et mes clients. Et
jouer pleinement mon rôle
d’hôte d’honneur.»

Michel Pichon

Cité en exemple
� A Martigny, Daniel Fournier
jouit d’une autorité et d’un
sérieux reconnu: «En 30 ans
nous avons formé 74 apprentis.
Des jeunes qui, après avoir préa-
lablement satisfait à un examen
d’entrée, sont assurés de trouver
un job chez nous.»
Depuis des années, l’entreprise
entretient une étroite collabora-
tion avec l’Ecole du bois de
Bienne, celle de Besançon et
l’Ecole Boule à Paris. Image sym-
pathique: le passage, chaque
année dans les murs
martignerains d’un compagnon
qui, comme le veut la coutume,
fait son tour de France et se
réserve un crochet d’un an au
carrefour du Rhône.

Un exemple de réussite
Hôte d’honneur de la Foire du Valais, l’entreprise d’ébénisterie et d’agencement

Daniel Fournier jouit d’une notoriété internationale.

L’entreprise Daniel Fournier à Martigny. robert hofer
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